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n En Afrique de l’Ouest, tant dans les pays du Sahel que dans les pays côtiers, les 
prix des céréales secondaires sont restés généralement stables ou ont reculé ces 
derniers mois, du fait de l’abondance des disponibilités issues des bonnes récoltes 
de 2013 dans l’ensemble de la sous-région. Les prix du riz, denrée de base importante 
dans les zones urbaines, sont également restés en général stables.

n En Afrique australe, les prix du maïs sont restés élevés en janvier, atteignant 
des niveaux record en Afrique du Sud, principal pays exportateur, ainsi que sur 
plusieurs marchés du Malawi, du Mozambique et de la Zambie. La baisse générale 
des disponibilités et la forte demande d’exportation dans la région ont maintenu les 
prix du maïs à la hausse.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales ont généralement reculé en janvier 
avec l’augmentation des disponibilités issues des récoltes récemment rentrées 
de la campagne principale de 2013, mais ils sont restés supérieurs aux niveaux 
enregistrés un an auparavant  dans les pays qui ont connu des baisses de production 
ou dont les récoltes de la campagne secondaire s’annoncent mauvaises.

n En Asie, les prix intérieurs du riz ont reculé en janvier dans les principaux pays 
exportateurs, grâce aux bonnes récoltes de la campagne principale de 2013, 
ainsi qu’à  la moindre demande d’exportation. Ailleurs, les cours se sont affermis 
par rapport aux niveaux d’il y a un an, en raison du recul de la production enregistré 
dans plusieurs pays. Ceux du blé et de la farine de blé étaient relativement élevés sur 
certains marchés.

n Dans les pays importateurs de la CEI, les prix de la farine de blé sont restés stables 
dans l’ensemble ou ont  légèrement fléchi en janvier. Toutefois, tandis que les 
cours régionaux  du blé à l›exportation étaient nettement inférieurs aux niveaux 
quasi record enregistrés un an auparavant, les prix sont restés fermes dans les 
pays importateurs, du fait de la cherté du carburant et du transport.

n En Amérique centrale, les prix du maïs blanc se sont en général stabilisés à un 
niveau relativement bas en janvier, suite aux disponibilités abondantes issues des 
bonnes récoltes de la campagne principale de 2013 et des perspectives optimistes 
concernant les deuxième et troisième campagnes.

n En Amérique du Sud, la farine de blé est restée onéreuse dans les pays du sud de 
la sous-région, en dépit de la forte baisse des prix du blé associée à la récolte de 
2013 qui vient d’être rentrée, car les meuneries utilisaient encore les disponibilités 
plus coûteuses issues des récoltes précédentes. Les prix du maïs sont restés faibles 
dans l’ensemble en janvier, sauf en Bolivie, où ils ont atteint des niveaux record.

Faits saillants, par région

10 février 2014

Table des matières  
(le rapport complet n’existe qu’en 
anglais)

COURS INTERNATIONAUX DES 
CÉRÉALES 

AFRIQUE DE L’OUEST: 
Mali, Niger, Burkina Faso, Tchad, 
Nigéria, Bénin, Togo

AFRIQUE AUSTRALE:   
Afrique du Sud, Malawi, Zambie, 
Mozambique, Lesotho, Madagascar 

AFRIQUE DE L’EST:   
Éthiopie, Soudan, Kenya, Ouganda, 
République-Unie de Tanzanie, 
Soudan du Sud, Somalie

EXTRÊME-ORIENT:  
Viet Nam, Thaïlande, Myanmar, 
Cambodge, Indonésie, Philippines, 
Chine, Bangladesh, Sri Lanka, Inde, 
Pakistan, Afghanistan 

CEI – Asie et Europe:  
Fédération de Russie, Ukraine, 
Kazakhstan, Tadjikistan, Kirghizistan, 
Géorgie, Arménie, Azerbaïdjan 

AMÉRIQUE CENTRALE ET CARAÏBES: 
Guatemala, Mexique, Nicaragua, 
Honduras, El Salvador, Haïti 

AMÉRIQUE DU SUD:   
Brésil, Argentine, Uruguay, Paraguay, 
Bolivie, Chili, Pérou, Équateur, 
Colombie 

GRAPHIQUE: Variations les plus 
amples des prix des principaux 
produits de base 

Données sur 
les prix
Base de données et outil 
d’analyse des prix des 
aliments du SMIAR disponible 
à l’adresse:
www.fao.org/giews/pricetool

n Les prix du blé à l’exportation ont baissé pour le troisième mois consécutif en 
janvier, essentiellement du fait de l’abondance des disponibilités mondiales. 
Les prix du maïs et du riz n’ont guère évolué depuis décembre.

n En Afrique du Sud, les prix du maïs ont augmenté d’un tiers ces deux derniers 
mois pour atteindre des niveaux record en janvier. Cette hausse a été favorisée 
par le resserrement des disponibilités suite à l’effondrement de la production de 
maïs blanc en 2013 et aux exportations abondantes de maïs jaune, associé aux 
perspectives incertaines concernant la récolte de 2014.

n En Amérique du Sud, même si les prix du blé ont fortement chuté alors que la 
récolte de 2013 vient d’être rentrée, ceux de la farine de blé se sont maintenus à 
des niveaux quasi record dans plusieurs pays, car les meuneries utilisaient encore 
en grande partie les disponibilités plus coûteuses issues des récoltes précédentes. 

Principaux messages
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n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés stables ou 
ont reculé dans la plupart des pays du Sahel et des pays côtiers, suite à la récolte 
inférieure à la moyenne enregistrée l’an dernier dans la région. En revanche, au Nigéria, 
les prix du maïs ont flambé en janvier. 

n En Afrique australe, les prix du maïs se sont stabilisés en Afrique du Sud du fait de 
l’amélioration des perspectives concernant la récolte de 2014 à rentrer à partir 
d’avril, mais ils se sont encore maintenus à des niveaux record après la flambée 
enregistrée ces deux derniers mois. Ailleurs dans la sous-région, même s’ils ont 
augmenté moins rapidement, voire reculé sur certains marchés, les prix sont restés 
fermes, du fait du resserrement général des disponibilités.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales sont restés stables ou ont reculé en 
février suite à l’amélioration des disponibilités issues des récoltes des campagnes 
principale et secondaire de 2013/14. Toutefois, au Soudan, les prix des céréales ont 
continué de grimper pour atteindre des niveaux record.

n En Asie, les prix intérieurs du riz sont restés stables dans l’ensemble, en dépit 
des bonnes récoltes de la campagne principale de 2013, sous l’effet d’une 
demande d’importation régionale soutenue et des programmes d’achats 
gouvernementaux. Les cours du blé de la farine de blé étaient généralement élevés.

n Dans les pays importateurs de la CEI, les prix de la farine de blé sont restés 
inchangés en janvier, tout en se maintenant aux niveaux élevés enregistrés un an 
auparavant. Les prix des autres denrées de base importantes, telles que les pommes 
de terre et la viande, ont augmenté en février, atteignant des sommets dans certains 
pays. 

n En Amérique centrale, les prix du maïs blanc ont accusé une hausse saisonnière 
tout en restant relativement bas, la production de maïs ayant été bonne en 2013. 
En revanche, les prix des haricots rouges ont flambé en février, sous l’effet de la 
baisse de la production dans la sous-région en 2013.

n En Amérique du Sud, les prix de la farine de blé sont restés relativement élevés, y 
compris en Argentine où ils ont fortement reculé le mois dernier. Les prix du maïs 
sont restés relativement stables et à un bas niveau, suite à la production record 
enregistrée en 2013 dans la région, à l’exception de la Bolivie.

Faits saillants, par région

10 mars 2014

Table des matières  
(le rapport complet n’existe qu’en 
anglais)

COURS INTERNATIONAUX DES 
CÉRÉALES 

AFRIQUE DE L’OUEST: 
Niger, Burkina Faso, Mali, Sénégal, 
Bénin, Ghana, Togo, Nigéria

AFRIQUE AUSTRALE:   
Afrique du Sud, Malawi, Zambie, 
Mozambique, Lesotho, Zimbabwe, 
Madagascar 

AFRIQUE DE L’EST:   
Kenya, Ouganda, République-Unie de 
Tanzanie, Éthiopie, Somalie, Soudan, 
Rwanda

EXTRÊME-ORIENT:  
Viet Nam, Thaïlande, Myanmar, 
Cambodge, Philippines, Indonésie, 
Chine, Bangladesh, Sri Lanka, Inde, 
Pakistan, Afghanistan 

CEI – Asie et Europe:  
Fédération de Russie, Ukraine, 
Kazakhstan, Kirghizistan, Tadjikistan, 
Azerbaïdjan, Géorgie, Arménie  

AMÉRIQUE CENTRALE ET CARAÏBES: 
Honduras, El Salvador, Guatemala, 
Mexique, Nicaragua, Haïti 

AMÉRIQUE DU SUD:   
Argentine, Brésil, Paraguay, Uruguay, 
Bolivie, Chili, Pérou, Équateur, 
Colombie 

GRAPHIQUE: Variations les plus 
amples des prix des principaux 
produits de base 

Données sur 
les prix
Base de données et outil d’analyse 
des prix des aliments du SMIAR 
disponible à l’adresse:
www.fao.org/giews/pricetool

n Les prix à l’exportation du blé ont augmenté en février, essentiellement 
en raison des incertitudes qui pèsent sur les récoltes de blé d’hiver de 2014 
aux États-Unis. Les prix du maïs se sont également raffermis sous l’effet de 
l’accroissement de la demande d’exportation, tandis que les cours mondiaux 
du riz ont affiché des tendances mitigées en fonction des origines. Dans 
l’ensemble, les prix à l’exportation des céréales sont restés inférieurs à ceux d’il 
y a un an.

n En Afrique australe, les prix du maïs se sont maintenus à des niveaux record 
ou quasi record, mais ils se sont stabilisés ou ont augmenté plus lentement en 
février, en raison de l’amélioration des perspectives concernant la production 
de 2014.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges ont flambé en février, en 
raison de la production limitée dans la sous-région en 2013.

Principaux messages

www.fao.org/giews
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n En Afrique de l’Ouest, les prix du mil, du sorgho et du riz sont restés stables 
ou ont baissé tant dans les pays sahéliens que dans les pays côtiers, suite aux 
bons résultats de la production enregistrés dans la sous-région en 2013.

n En Afrique australe, les prix du maïs se sont stabilisés ou ont amorcé un repli 
dans certains pays, la récolte imminente de 2014 s’annonçant bonne. Toutefois, 
en Afrique du Sud, la faiblesse des stocks a continué de faire grimper les prix, qui 
ont atteint des sommets.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales secondaires ont dans l’ensemble 
augmenté, ce qui est conforme aux tendances saisonnières. Au Soudan et en 
République-Unie de Tanzanie, les prix ont atteint des niveaux record.

n En Asie, les prix intérieurs du riz n’ont guère varié en mars, tout en demeurant 
élevés dans certains pays. Dans les pays consommateurs de blé, les prix des 
produits à base de blé sont restés bien supérieurs à ceux enregistrés un an 
auparavant.

n Dans la CEI, les prix du blé à l’exportation ont augmenté en mars, ce qui tient 
principalement aux préoccupations causées par les tensions politiques et à la 
dépréciation des monnaies. En Ukraine, en dépit d’un raffermissement en mars, 
les prix intérieurs du blé sont restés inférieurs aux niveaux d’un an auparavant. 
Dans les pays importateurs de la sous-région, les prix de la farine de blé n’ont 
pratiquement pas changé, avoisinant les niveaux d’un an auparavant.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges ont atteint des niveaux 
record en mars, après avoir fortement augmenté ces deux derniers mois en 
raison de la récolte réduite de 2013 rentrée dans la sous-région. Les prix du maïs 
ont de nouveau augmenté conformément aux tendances saisonnières, mais leur 
niveau restait bas.

n En Amérique du Sud, les prix intérieurs de la farine de blé ont baissé en mars 
en Argentine, le principal pays exportateur, mais à un rythme moins soutenu 
que ces derniers mois. Toutefois, les prix sont restés exceptionnellement élevés 
dans plusieurs pays en raison des faibles disponibilités régionales. Les prix du 
riz étaient bien supérieurs aux niveaux enregistrés un an auparavant dans 
certains pays.

Faits saillants, par région

10 avril 2014

Table des matières  
(le rapport complet n’existe qu’en anglais)

COURS INTERNATIONAUX DES CÉRÉALES 

AFRIQUE DE L’OUEST: 
Burkina Faso, Mali, Niger, Sénégal, 
Bénin, Togo, Nigéria

AFRIQUE AUSTRALE:   
Afrique du Sud, Zambie, Mozambique, 
Lesotho, Madagascar, Zimbabwe  

AFRIQUE DE L’EST:   
Éthiopie, Ouganda, République-Unie 
de Tanzanie, Soudan, Kenya, Soudan du 
Sud, Somalie

EXTRÊME-ORIENT:  
Viet Nam, Thaïlande, Myanmar, 
Cambodge, Philippines, Indonésie, 
Chine, Bangladesh, Sri Lanka, Inde, 
Pakistan, Afghanistan 

CEI – Asie et Europe:  
Fédération de Russie, Ukraine, 
Kazakhstan, Tadjikistan, Kirghizistan, 
Azerbaïdjan, Géorgie, Arménie  

AMÉRIQUE CENTRALE ET CARAÏBES: 
Mexique, El Salvador, Guatemala, Haïti 

AMÉRIQUE DU SUD:   
Argentine, Brésil, Paraguay, Uruguay, 
Bolivie, Chili, Pérou, Équateur, Colombie 

GRAPHIQUE: Variations les plus 
amples des prix des principaux 
produits de base 

Données sur 
les prix
Base de données et outil d’analyse 
des prix des aliments du SMIAR 
disponible à l’adresse:
www.fao.org/giews/pricetool

n Les prix du blé à l’exportation ont gagné 10 pour cent en mars, soutenus 
par les inquiétudes au sujet de l’état des cultures d’hiver de 2014 aux 
États-Unis. Les prix du maïs ont eux aussi augmenté, sous l’effet de la 
forte demande. L’incertitude créée par les tensions politiques en Ukraine 
a accentué la pression à la hausse sur les prix des céréales. Les cours du riz 
sur les marchés internationaux sont globalement en baisse.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges (une denrée de base) ont 
enregistré une forte hausse pour le deuxième mois consécutif en raison du 
resserrement des disponibilités régionales. Dans certains pays, les prix ont 
pratiquement doublé par rapport à un an auparavant.

Principaux messages

www.fao.org/giews
www.fao.org/giews/pricetool
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n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont demeurés en général 
stables ou ont légèrement augmenté en avril, conformément aux tendances 
saisonnières. Toutefois, au Nigéria, les prix ont affiché une grande volatilité ces 
derniers mois.  

n En Afrique australe, les prix du maïs se sont effondrés dans plusieurs pays où les 
récoltes de maïs de la campagne principale de 2014 ont commencé, des résultats 
exceptionnels étant attendus dans toute la sous-région. En général, toutefois, les 
prix restent supérieurs à ceux d’un an auparavant.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales se sont globalement raffermis en avril, 
conformément aux tendances saisonnières. Dans certains pays, la forte demande 
d’exportation ou la faiblesse des disponibilités suite aux récoltes réduites de 2013 ont 
exercé une pression supplémentaire à la hausse et les prix ont atteint des sommets.

n En Asie, les prix du riz ont baissé en raison des récoltes de la campagne secondaire 
de 2013/14, en particulier dans les pays exportateurs, mais ils sont restés stables 
là où la récolte n’a pas encore commencé. Toutefois, à Sri Lanka et aux Philippines, 
les prix ont encore augmenté pour atteindre des niveaux record. Les prix du blé ont 
amorcé un repli avec le démarrage de la récolte de 2014 en avril, mais ils demeurent 
légèrement supérieurs à ceux enregistrés un an auparavant.

n Dans les pays importateurs de la CEI, les prix de la farine de blé n’ont pas varié en 
avril et restent proches des niveaux enregistrés un an auparavant. En revanche, 
les prix de la pomme de terre, denrée de base, continuent de grimper plus rapidement 
que la normale; dans la plupart des pays de la sous-région, ils se situaient à des niveaux 
record ou quasi record. 

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges (denrée de base) ont fortement 
augmenté pour le troisième mois consécutif, atteignant des niveaux quasi record 
dans les pays tant exportateurs qu’importateurs. En revanche, les cours du maïs 
se situaient au-dessous des niveaux enregistrés en avril de l’an dernier, en dépit 
d’augmentations saisonnières.

n En Amérique du Sud, les prix intérieurs de la farine de blé ont encore baissé en 
avril par rapport aux sommets enregistrés à la fin 2013. Toutefois, ils restaient bien 
supérieurs à ceux d’un an auparavant, soutenus par l’amenuisement des disponibilités 
dans la sous-région. Les prix du maïs se sont raffermis dans l’ensemble, tandis que ceux 
du riz sont restés globalement stables.

Faits saillants, par région

9 mai 2014

Table des matières  
(le rapport complet n’existe qu’en 
anglais)

COURS INTERNATIONAUX DES 
CÉRÉALES 

AFRIQUE DE L’OUEST: 
Burkina Faso, Mali, Niger, Tchad, Bénin, 
Togo, Nigéria, Sénégal

AFRIQUE AUSTRALE:   
Afrique du Sud, Mozambique, 
Zambie, Malawi, Lesotho, Zimbabwe, 
Madagascar 

AFRIQUE DE L’EST:   
Soudan, Ouganda, Éthiopie, Somalie, 
Kenya, République-Unie de Tanzanie, 
Soudan du Sud

EXTRÊME-ORIENT:  
Viet Nam, Thaïlande, Cambodge, 
Myanmar, Philippines, Indonésie, 
Chine, Bangladesh, Sri Lanka, Rdp lao, 
Inde, Pakistan, Afghanistan 

CEI – Asie et Europe:  
Fédération de Russie, Ukraine, 
Kazakhstan, Tadjikistan, Kirghizistan, 
Géorgie, Arménie, Azerbaïdjan 

AMÉRIQUE CENTRALE ET CARAÏBES: 
Nicaragua, Honduras, El Salvador, 
Mexique, Guatemala, Haïti 

AMÉRIQUE DU SUD:   
Argentine, Brésil, Uruguay, Bolivie, 
Chili, Équateur, Pérou, Colombie 

GRAPHIQUE: Variations les plus 
amples des prix des principaux 
produits de base 

Données sur 
les prix
Base de données et outil d’analyse 
des prix des aliments du SMIAR 
disponible à l’adresse:
www.fao.org/giews/pricetool

n Les prix à l’exportation du blé ont enregistré une hausse en avril en raison des 
inquiétudes persistantes quant à l’état des cultures d’hiver de 2014 aux États-
Unis. Les cours mondiaux du riz sont restés stables dans l’ensemble, sauf en 
Thaïlande, où ils ont reculé.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges continuent de grimper, 
atteignant dans certains pays le double des niveaux enregistrés l’année 
précédente du fait du resserrement des disponibilités régionales. 

n En ce qui concerne l’Afrique australe, les prix du maïs ont accusé un fort repli 
en avril dans certains pays de la sous-région, notamment en Afrique du Sud, ce 
qui tient au démarrage des récoltes de 2014, lesquelles s’annoncent bonnes.

Principaux messages

www.fao.org/giews
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n En Afrique australe, les prix du maïs se sont effondrés en mai pour le deuxième 
mois consécutif du fait de l’augmentation des disponibilités issues des récoltes 
de 2014 en cours. La production s’annonce bonne cette année, et les prix se sont donc 
maintenus à des niveaux voisins de ceux d’il y a un an, voire ont baissé.

n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés stables dans 
l’ensemble en mai, se situant au-dessous des niveaux enregistrés il y a un an, du 
fait des disponibilités suffisantes issues de la récolte supérieure à la moyenne rentrée 
en 2013 et du démarrage dans les temps de la campagne de 2014 dans toute la sous-
région.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales secondaires se sont affermis en mai dans 
la plupart des pays de la sous-région, conformément aux tendances saisonnières. 
Toutefois, ils étaient nettement supérieurs aux niveaux d’un an auparavant dans les 
pays qui ont rentré des récoltes réduites en 2013.

n En Asie, les cours intérieurs du riz sont restés généralement stables ou ont reculé 
dans certains pays avec l’arrivée des récoltes de la campagne secondaire de 
2013/14. Les cours du blé et de la farine de blé sont restés également inchangés pour la 
plupart en mai, tout en dépassant dans l’ensemble les niveaux enregistrés un an plus tôt.

n Dans les pays de la CEI, les prix intérieurs des produits à base de blé relevés en 
Ukraine, pays exportateur, ont atteint des sommets en mai, tandis qu’ils sont restés 
généralement inchangés et proches des niveaux enregistrés un an auparavant dans les 
pays importateurs. Les prix des pommes de terre (denrée de base) ont encore augmenté 
pour atteindre des sommets sans précédent sur plusieurs marchés de la sous-région.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges (denrée de base) ont continué 
de grimper en mai, essentiellement en raison de la récolte réduite rentrée dans la 
sous-région en 2013. Ceux du maïs ont accusé une hausse saisonnière, tout en restant 
proches des niveaux de mai 2013.

n En Amérique du Sud, les prix de la farine de blé se sont stabilisés et ont nettement 
reculé par rapport aux sommets enregistrés à la fin 2013. Ceux du maïs sont en 
baisse dans la plupart des pays, car les récoltes de 2014 sont bonnes dans l’ensemble.

Faits saillants, par région

10 juin 2014

n Les prix du blé à l’exportation ont légèrement progressé en mai, essentiellement 
du fait de la dégradation de l’état des cultures aux États-Unis. En revanche, 
ceux du maïs ont reculé, car les perspectives de récolte dans le monde se sont 
améliorées. S’agissant du riz, les cours mondiaux sont stables dans l’ensemble.

n En Ukraine, les prix des produits locaux à base de blé et de maïs se sont encore 
envolés en mai, pour atteindre des records en valeur nominale. La forte 
dévaluation de la monnaie nationale et l’incertitude politique ont maintenu 
les cours à la hausse ces derniers mois.

n En Somalie, les prix des céréales ont décollé en avril et mai et, dans les 
principales régions productrices, ils ont plus que doublé par rapport aux 
niveaux enregistrés un an auparavant. Ils doivent leur fermeté à la récolte 
réduite de la campagne secondaire de 2013/14, aux perspectives incertaines 
concernant la campagne principale de 2014 et à l’insécurité qui règne en 
certains endroits.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges ont progressé d’un quart en 
mai, soit un niveau trois fois supérieur à celui enregistré un an auparavant sur 
plusieurs marchés. L’amenuisement des disponibilités favorise la hausse des 
prix depuis février.
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n En Afrique australe, les prix ont accusé un net repli en juin, pour s’établir 
à  des niveaux proches de ceux enregistrés un an auparavant, voire inférieurs, 
après les sommets sans précédent atteints au premier trimestre, les récoltes 
exceptionnelles de 2014 ayant amélioré les disponibilités sur les marchés. Les prix 
de la farine de maïs sont restés plus stables. 

n	En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés en général 
stables dans le Sahel, en dépit d’une augmentation des prix du mil sur certains 
marchés. Dans les pays côtiers, les prix du maïs sont restés dans l’ensemble inchangés 
ou ont reculé et étaient en général plus bas qu’un an auparavant. 

n	En Afrique de l’Est, les prix des céréales secondaires ont affiché des tendances 
contrastées, reculant dans les pays où les récoltes de la première campagne 
de 2014 ont été bonnes mais augmentant encore au Soudan, en raison de la 
production réduite de 2013, ainsi qu’en Somalie. 

n	En Asie, les prix intérieurs du riz sont restés en grande partie inchangés en juin. 
La pression à la baisse suite à la récolte récente de la campagne secondaire a 
été neutralisée par une demande d’exportation soutenue et des achats publics 
importants. Les prix du blé et de la farine de blé ont reculé en raison de la production 
de blé record rentrée en 2014 dans la région. 

n	En ce qui concerne la CEI, les prix intérieurs des produits à base de blé sont restés 
stables dans la plupart des pays de la sous-région, dans l’attente des récoltes de 
la campagne principale de 2014. Les prix des pommes de terre (denrée de base) ont 
amorcé un repli grâce à l’arrivée sur les marchés de la nouvelle récolte. 

n	En Amérique Centrale, les prix des haricots ont augmenté plus lentement en 
juin grâce à une hausse des importations, mais ils restaient à des niveaux quasi 
record. Les prix du maïs ont poursuivi leur hausse saisonnière, tout en étant en général 
inférieurs au niveau de l’année précédente. 

n	En Amérique du Sud, les prix de la farine de blé sont demeurés stables en juin et 
bien au-dessous des sommets atteints en début d’année, tout en se maintenant 
à des niveaux élevés dans plusieurs pays. Les prix du maïs ont reculé encore plus 
nettement, les récoltes ayant été meilleures que prévu.

Faits saillants, par région

10 juillet 2014

n Les prix du blé et du maïs sur les marchés internationaux ont chuté en juin, 
la production de 2014 s’annonçant globalement bonne, tandis que les cours 
du riz ont légèrement augmenté. Dans l’ensemble, les prix à l’exportation des 
céréales étaient plus bas qu’un an auparavant. 

n Il est peu probable que les prix des céréales sur les marchés internationaux 
enregistrent une hausse significative si un épisode El Niño venait à se produire 
plus tard cette année, car le gros des récoltes céréalières de 2014 sera déjà 
rentré et les stocks céréaliers (riz, principalement), sont abondants. 

n En Somalie, les prix des céréales secondaires ont poursuivi leur tendance 
à la hausse ces derniers mois, grimpant en flèche en juin à Mogadiscio, la 
capitale. Les mauvaises perspectives concernant la prochaine récolte de 
céréales secondaires de la campagne principale de 2014 et la perturbation des 
échanges commerciaux due à l’insécurité ont soutenu les prix.

Principaux messages Table des matières  
(le rapport complet n’existe qu’en anglais)
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PRIX DES CÉRÉALES SUR LES MARCHÉS 
INTERNATIONAUX

Les prix du blé et du maïs ont accusé un fort repli en juin, 
tandis que ceux du riz ont légèrement augmenté 
n	 Les prix du blé sur les marchés internationaux ont accusé un net repli 

en juin. Après avoir augmenté pendant quatre mois consécutifs, le prix du blé 

américain de référence (No.2 dur roux d’hiver, f.o.b) a perdu 9 pour cent pour 

s’établir en moyenne à 314  USD la tonne. Les prix à l’exportation du blé sont 

inférieurs au niveau enregistré à la même époque en 2013, car les récoltes de 2014 

qui sont actuellement rentrées dans l’hémisphère Nord s’annoncent bonnes et les 

disponibilités devraient être abondantes pendant la campagne 2014/15. 

n	 Les prix à l’exportation du maïs ont eux aussi sensiblement baissé en juin; 

le prix du maïs américain de référence (No.2, jaune) a avoisiné 202 USD la tonne, 

soit un recul de 7 pour cent par rapport au mois précédent et un tiers de moins 

que le niveau d’il y a un an. La chute des prix sur les marchés internationaux en 

juin tient aux perspectives prometteuses concernant la production de maïs de 

cette année dans les principaux pays producteurs, notamment aux États-Unis, 

en Chine et dans plusieurs pays d’Amérique du Sud.

n	 Les cours mondiaux du riz ont un peu remontés en juin 2014, soutenus 

par un redressement en Thaïlande après que le Gouvernement a mis fin à la 

vente de riz prélevé sur les réserves publiques. En particulier, les prix des brisures 

de riz thaïlandais (A1, qualité supérieure) ont gagné 5 pour cent, annulant 

presque totalement le recul enregistré ces derniers mois. En ce qui concerne le 

riz blanc thaïlandais 100% B, qui sert de référence, les cours ont gagné 2,6 pour 

cent pour avoisiner 419 USD la tonne. Pour le riz d’autres origines, les prix n’ont 

pratiquement pas changé.

Les prix des denrées alimentaires vont-ils être touchés par El Niño?

Compte tenu des renseignements disponibles actuellement, il est peu probable que les prix des céréales augmentent de manière 
significative sur les marchés internationaux au cas où un phénomène El Niño apparaissait plus tard cette année, en grande partie en 
raison du stade où en seront les cultures dans les principaux pays producteurs. Le gros des récoltes de blé de 2014 sera déjà rentré et la 
moisson du maïs sera bien avancée avant que tout éventuel effet néfaste d’El Niño se concrétise, et de bons résultats sont donc attendus. 
Le paddy pluvial de la campagne principale de 2014 est rentré au cours des derniers mois de l’année et suivant le moment où l’épisode 
El Niño se produira, les récoltes seront touchées ou non. En outre, les stocks céréaliers abondants pour la campagne commerciale 
2014/15, en particulier s’agissant du riz, pourraient atténuer les effets sur les prix d’un éventuel choc de production. Toutefois, selon 
son intensité, le phénomène pourrait avoir des répercussions sur les prix des denrées alimentaires aux niveaux national et local. 

Au début juillet, les derniers rapports des principaux instituts météorologiques 

et océaniques confirmaient tous qu’aucun phénomène El Niño n’était signalé 

pour le moment. Bien que la température à la surface de l’Océan Pacifique 

tropical soit à des niveaux habituellement associés à un phénomène El Niño 

de faible intensité, les régimes atmosphériques continuent d’indiquer que 

l’ENSO est neutre. Toutefois, les modèles climatiques laissent entrevoir près 

de 80 pour cent de probabilité qu’un phénomène El Niño se produise au 

dernier trimestre de 2014. Il subsiste de grandes incertitudes quant à son 

intensité, mais il sera probablement modéré, voire faible, plutôt que fort. Les 

variations des régimes météorologiques de par le monde associés à El Niño 

peuvent avoir un impact aussi bien positif que négatif sur la production 

agricole. Il ne faut pas supposer que l’apparition d’un phénomène El Niño 

entraîne systématiquement des pénuries vivrières et un relèvement des prix 

des denrées alimentaires.

Le gros des récoltes de blé de la campagne principale 
de 2014 est rentré 
Les effets d’El Niño sur les prix des denrées alimentaires dépendent de  son 

incidence éventuelle sur la production et donc sur les disponibilités vivrières. 

Le gros des récoltes de blé de la campagne principale de 2014 est déjà rentré dans 

les grands pays producteurs et exportateurs – États-Unis, Union européenne, 

Canada, Fédération de Russie et Ukraine. En dépit du recul attendu après les 

récoltes exceptionnelles enregistrées l’année précédente dans ces pays, la 

production devrait dans l’ensemble être supérieure à la moyenne. Dans la région 

de l’Asie, la récolte de blé a atteint un volume record, y compris en Chine et en 

Inde, tandis qu’en Égypte, premier importateur mondial de blé, la production 

intérieure a été bonne. En ce qui concerne l’hémisphère Sud, dans les grands pays 

producteurs et exportateurs que sont l’Argentine et l’Australie, les semis de blé sont 

en cours ou viennent de s’achever et les perspectives préliminaires sont favorables 
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jusqu’à présent. En Argentine, El Niño est associé à des précipitations supérieures 

à  la moyenne en général bénéfiques pour les cultures, bien qu’une pluviosité 

excessive puisse retarder la récolte, qui démarre habituellement à la fin novembre, 

et compromettre la qualité des grains. Toutefois, en Australie, qui assure quelque 

15 pour cent des exportations mondiales, El Niño est habituellement associé 

à des précipitations inférieures à la normale dans les régions orientales, lesquelles 

produisent quelque 50 pour cent du blé national, et si un phénomène venait à se 

concrétiser cette année, le potentiel de rendement et la production accuseraient 

probablement un recul, ce qui pourrait entraîner un relèvement des prix du blé 

sur les marchés internationaux. Toutefois, selon toute probabilité, la reconstitution 

des stocks mondiaux de blé pour la campagne commerciale 2014/15 limiterait ou 

éviterait une hausse des prix significative.

Des récoltes de maïs exceptionnelles sont sur le 
point d’être rentrées
Alors que le maïs de 2014 doit être rentré à partir de septembre dans certains 

principaux pays producteurs, parmi lesquels les États-Unis, la Chine, l’Union 

européenne et l’Ukraine, les perspectives sont extrêmement favorables, tandis 

qu’en Amérique du Sud, la récolte est pratiquement terminée et serait, selon 

les estimations, supérieure à la moyenne. Si un phénomène El Niño venait à se 

produire au dernier trimestre de 2014, il coïnciderait avec les semis de maïs de 

2015 dans les principaux pays exportateurs, à savoir le Brésil et l’Argentine. 

Dans ces pays, le phénomène est en général associé à des précipitations trop 

abondantes qui pourraient entraîner un retard et un recul des semis, mais aussi 

une amélioration des rendements. L’incidence d’El Niño dépendra en définitive 

du moment où il se produira et de son intensité. Toutefois, étant donné que la 

production de blé de 2014 devrait être exceptionnelle et que les stocks de 

report sont abondants, il est peu probable que les prix du maïs sur les marchés 

internationaux souffrent d’un épisode El Niño survenant en fin d’année. 

L’abondance des stocks de riz neutraliserait des 
éventuels chocs de production 
L’impact éventuel d’un phénomène El Niño sur les prix du riz sur les marchés 

internationaux dépendrait des répercussions sur la production et les  disponibilités 

en Asie, qui assure plus de 90 pour cent de la production mondiale. Dans la région, 

El Niño est associé à une pluviosité inférieure à la moyenne dans le sud-est de 

la sous-région, en particulier dans les pays importateurs que sont l’Indonésie 

et les Philippines. Le paddy pluvial de la campagne principale est rentré au 

cours des derniers mois de l’année et selon le moment où surviendra un 

éventuel phénomène El Niño, les récoltes seront ou non touchées. Plus ce 

phénomène se produira rapidement, plus il est probable que les rendements 

soient compromis par la sécheresse. Toutefois, l’abondance des stocks de riz au 

niveau mondial et dans les principaux pays exportateurs (Thaïlande, Viet Nam 

et Inde) neutraliserait probablement tout effet néfaste sur la production de 

2014 et sur les prix du riz. 

Impact local d’El Niño 
Même s’il est peu probable que les prix des céréales sur les marchés 

internationaux soient touchés au cas où un phénomène El Niño survenait 

cette année, aux niveaux régional et national, les prix pourraient augmenter si 

la production était compromise. En Afrique australe, El Niño est associé à des 

précipitations inférieures à la normale, ce qui pourrait entraîner un recul des 

semis et des rendements pour la campagne de maïs 2014/15 (octobre/avril). 

En ce qui concerne l’Asie, l’Indonésie et les Philippines ont enregistré par le 

passé un temps sec lors des événements El Niño d’intensité modérée, d’où un 

repli de la production. En Afrique de l’Est et en Amérique du Sud, des hausses 

de prix pourraient être constatées dans un premier temps en raison de pluies 

trop abondantes et d’inondations dans certains pays. En Amérique centrale, 

la production de maïs et de haricots de la campagne principale et/ou de la 

campagne secondaire pourrait être réduite par la sécheresse, en fonction du 

moment où le phénomène se déclenchera. 

  El Niño-Oscillation australe (ENSO) 
Le phénomène ENSO se traduit par un réchauffement à grande échelle des 
eaux de surface au centre et à l’est de l’Océan Pacifique équatorial, au large 
des côtes péruviennes, ainsi que par des changements dans l’atmosphère 
(valeur négative de l’indice d’oscillation australe, nébulosité accrue et 
affaiblissement des alizés), qui ont une incidence sur les températures et 
les régimes de précipitations de par le monde. Il s’agit d’un phénomène 
irrégulier, d’intensité et de durée variables, qui atteint habituellement son 
paroxysme à la fin décembre. 
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À en juger par l’analyse de corrélation entre l’Indice Océanique Niño (ONI) et l’Indice FAO des Prix des Céréales, le lien entre El Niño et les 
cours céréaliers mondiaux au cours des sept derniers événements survenus depuis 1990 n’est pas clair. Ce résultat s’explique par l’incertitude 
quant au moment de l’apparition et à l’intensité de chaque épisode, ainsi que par l’absence de lien direct entre un événement El Niño et les 
fluctuations de la production agricole et des disponibilités.
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n Les cours mondiaux du blé et du maïs ont continué de reculer fortement en juillet, 
grâce aux bonnes perspectives concernant les disponibilités pour 2014/15, tandis 
que ceux du riz ont encore progressé.

n En Afrique australe, les prix du maïs ont encore reculé ou se sont stabilisés après 
les fortes chutes saisonnières enregistrées les mois précédents en raison des 
bonnes récoltes de maïs rentrées en 2014.

n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés généralement 
stables, bien que ceux du mil se soient encore raffermis. Dans l’ensemble, les 
prixétaient en baisse par rapport aux niveaux enregistrés un an auparavant, car 
les marchés sont bien approvisionnés.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales secondaires ont fléchi dans certains pays 
en juillet, les marchés étant mieux approvisionnés grâce aux nouvelles récoltes 
ou importations accrues. Toutefois, les prix sont restés élevés au Soudan et en 
Somalie, ce qui tient auxmoindres récoltes et aux perspectives défavorables.

n En Asie, les prix intérieurs du riz sont restés généralement inchangés, bien 
qu’ils aient augmenté au Viet Nam et en Thaïlande, soutenus par la demande 
d’exportation et la suspension des ventes provenant des réserves publiques. 
Les prix du blé se sont affaiblis ou sont restés stables après avoir reculé le mois 
précédent grâce aux récoltes rentrées récemment.

n En ce qui concerne la CEI, les prix de la farine de blé ont reculé dans les pays 
exportateurs grâce aux récoltes de 2014; toutefois, dans les pays importateurs ils 
n’ont pas changé par rapport au mois précédent. Les prix des pommes de terre 
ont continué de s’effondrer avec l’arrivée des nouvelles récoltes.

n En Amérique centrale, les prix du maïs ont marqué une hausse saisonnière en 
juillet, tout en restant relativement faibles, sauf en El Salvador, où ils se sont 
maintenus du fait des perspectives de récoltes de plus en plus mauvaises. Les prix 
des haricots ont poursuivi leur envolée pour atteindre des niveaux record, car la 
production a été limitée en 2013 dans la région.

n	En Amérique du Sud, les prix des céréales sont restés stables ou ont reculé en 
juillet, tandis que ceux du blé sont restés généralement plus élevés qu’un an 
auparavant.

Faits saillants
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n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés en général stables 
ou ont reculé et étaient nettement au-dessous du niveau d’un an auparavant. 
Toutefois, la flambée de maladie à virus Ebola, qui a limité les échanges commerciaux 
et perturbé les approvisionnements, a entraîné une augmentation des prix sur certains 
marchés des pays touchés, en particulier le Libéria.

n En Afrique australe, les prix du maïs étaient en général bas, les augmentations 
saisonnières ayant été en août plus lentes que sur la même période l’an dernier. 
Les abondantes disponibilités provenant des récoltes exceptionnelles de 2014 ont 
limité la hausse des prix.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales ont baissé dans plusieurs pays en août grâce 
à l’arrivée des nouvelles récoltes sur les marchés et aux bonnes disponibilités dans 
la région. Dans l’ensemble, les prix étaient bien au-dessous des niveaux enregistrés un 
an auparavant, sauf en Somalie, au Soudan et dans les zones du Soudan du Sud touchées 
par le conflit.

n En Asie, les prix intérieurs du riz étaient en août globalement stables, sauf dans les 
pays exportateurs, où ils ont augmenté sous l’effet de la forte demande. Les prix du 
blé et de la farine de blé étaient stationnaires ou en voie d’affermissement.

n Dans les pays importateurs de la CEI, les prix des produits à base de blé étaient 
quasiment inchangés en août et avoisinaient les niveaux d’un an auparavant. Les 
prix des pommes de terre (denrée de base) ont continué de baisser dans la plupart des 
pays de la sous-région du fait des bonnes disponibilités provenant des récoltes de 2014.

n En Amérique centrale, les augmentations saisonnières du prix du maïs ont été 
accentuées en août par le recul prévu de la campagne principale de 2014, touchée 
par la sécheresse. Toutefois, les importations de maïs effectuées ces derniers 
mois ont limité les hausses et les prix sont restés généralement plus bas qu’un 
an auparavant ou proches des mêmes niveaux, sauf en El Salvador. Les prix des 
haricots rouges se sont maintenus à des niveaux record ou quasi record. 

n En Amérique du Sud, les prix de la farine de blé ont baissé en août en raison des 
perspectives favorables concernant les récoltes imminentes du blé de 2014 et du 
bon niveau des importations. Toutefois, les prix sont restés élevés par rapport à ceux 
d’un an auparavant. Ceux du maïs étaient en recul ou stables grâce aux abondantes 
disponibilités issues des récoltes de 2014 qui viennent de s’achever ou sont en cours.
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www.fao.org/giews/pricetool

n Les cours du blé et du maïs sur les marchés internationaux ont poursuivi en août 
la tendance à la baisse de ces quelques derniers mois, la production mondiale 
de 2014 s’annonçant bonne; en revanche, les cours du riz ont enregistré 
une nouvelle hausse. Dans l’ensemble, les prix à l’exportation des céréales 
étaientinférieurs à ceux d’un an auparavant.  

n En Amérique centrale, les prix du maïs ont fortement augmenté en août suite à la 
dégradation des perspectives concernant la récolte de la campagne principale 
de 2014 actuellement rentrée. Les prix des haricots rouges sont restés à des 
sommets sans précédent, atteignant plus du double du niveau enregistré en 
août l’an dernier.

n Dans la plupart des pays de l’Afrique, les prix des céréales affichaient des 
niveaux relativement bas, à l’exception notable de la Somalie, du Soudan et 
du Soudan du Sud, touchés par de mauvaises récoltes, les troubles civils et la 
perturbation des marchés. Dans les régions touchées par la flambée de maladie 
à virus Ebola, les prix se sont envolés ces derniers mois. des niveaux quasi record 
dans plusieurs pays, car les meuneries utilisaient encore en grande partie les 
disponibilités plus coûteuses issues des récoltes précédentes. 
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n En ce qui concerne l’Afrique de l’Ouest, dans les pays du Sahel, les prix des 
céréales sont en général restés stables et étaient considérablement inférieurs 
au niveau d’un an auparavant. Dans les pays riverains du golfe de Guinée, les 
prix n’ont cessé de baisser sur plusieurs marchés à mesure de l’avancement de la 
récolte de la première campagne de 2014.

n En Afrique australe, les prix du maïs ont enregistré une hausse saisonnière, mais 
à un rythme modéré, et ils se situaient en général au-dessus des niveaux enregistrés 
un an auparavant, ce qui s’explique par l’abondance des récoltes de 2014.

n En ce qui concerne l’Afrique de l’Est, les prix des céréales ont continué de baisser 
en septembre dans plusieurs pays, les récoltes qui viennent d’être rentrées et 
l’accroissement des importations ayant amélioré les disponibilités. Au Soudan et en 
Somalie, toutefois, les prix sont demeurés nettement supérieurs au niveau d’un an 
auparavant, en dépit d’un léger fléchissement. 

n En Asie, les prix intérieurs du riz sont en général restés stables en septembre, 
mais ils ont reculé dans les principaux pays exportateurs, à savoir le Viet Nam et 
la Thaïlande, en raison de l’arrivée de la nouvelle récolte et de l’affaiblissement 
global de la demande. Les prix du blé et de la farine de blé n’ont pratiquement pas 
changé, s’établissant à des niveaux relativement élevés dans certains pays.

n Dans les pays de la CEI, les prix de la farine de blé (denrée de base) sont restés 
stables en septembre mais dans certains pays, ils étaient supérieurs aux niveaux 
enregistrés il y a un an, soutenus par une production insuffisante et la cherté 
du carburant. Les prix des pommes de terre sont restés bien inférieurs aux sommets 
atteints à la mi-2014. 

n En Amérique centrale, les prix du maïs blanc ont globalement fléchi en septembre 
après des hausses marquées le mois précédent. Les prix ont baissé du fait de 
l’arrivée sur les marchés de la récolte de la campagne principale de 2014, conjuguée 
aux abondantes importations. En ce qui concerne les haricots, les prix ont baissé, tout 
en se maintenant à des niveaux quasi record.

n En Amérique du Sud, les prix de la farine de blé ont encore baissé en septembre 
en raison de l’arrivée de la nouvelle récolte de blé et du redressement de la 
production attendu dans la sous-région. Les prix du maïs ont continué de 
baisser du fait des abondantes disponibilités après deux récoltes exceptionnelles 
consécutives.
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n Les prix à l’exportation du blé et du maïs ont encore fléchi en septembre pour 
tomber au plus bas niveau enregistré ces dernières années, d’abondantes 
disponibilités étant attendues dans le monde en 2014/15. Même les prix du riz, 
qui étaient en hausse ces derniers mois, sont tombés en septembre.

n Dans les pays touchés par le virus Ebola, des flambées des prix des denrées 
alimentaires ont été enregistrées sur certains marchés. En Guinée, dans 
l’ensemble, les prix du riz (principale denrée de base) sont restés stables ou 
ont amorcé un recul depuis le début de la récolte de 2014. Au Libéria, où le 
riz est principalement importé, les prix ont grimpé en septembre du fait de la 
dépréciation de la monnaie nationale et du relèvement des coûts du transport. 

n En Amérique centrale, les prix de la principale denrée de base, les haricots, 
restaient à un niveau quasi record en septembre, malgré une légère baisse. Les 
prix du maïs ont fléchi en raison de la nouvelle récolte et de l’accroissement des 
importations.
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n En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires sont restés stables ou ont 
continué de baisser en octobre, sous l’effet d’une augmentation de l’offre due aux 
bonnes récoltes de 2014. Les prix sont restés globalement inférieurs à leurs niveaux 
de l’année dernière, excepté sur certains marchés des pays touchés par le virus Ebola.

n En Afrique australe, les prix du maïs sont restés globalement stables, ou ont 
enregistré des augmentations saisonnières en octobre, mais à un rythme contenu. 
Sur la plupart des marchés, les prix sont demeurés inférieurs à ceux de l’année dernière, 
en raison de l’abondance de l’offre, grâce à la récolte exceptionnelle de maïs, rentrée 
plus tôt dans l’année.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales ont poursuivi leur tendance à la baisse en 
octobre, à des niveaux bien en-deçà de ceux de l’année dernière, principalement 
en raison de l’augmentation de l’offre due aux bonnes récoltes de cette année. 
Cependant, au Soudan et en Somalie les prix ont atteint des niveaux record ou presque.

n En Asie, les prix du riz sont restés stables dans la plupart des pays de la sous-
région en octobre. Toutefois, au Sri Lanka, les prix ont encore augmenté et ont atteint 
des niveaux record, en raison du fort repli de la production en 2014. Les cours du blé et 
de la farine de blé sont restés globalement stables, sous l’effet de la production et des 
importations exceptionnelles de cette année.

n Dans la CEI, les prix de la farine de blé sur le marché intérieur sont restés 
relativement stables ou ont enregistré une légère hausse dans certains pays. Les 
prix des pommes de terre ont considérablement augmenté dans la sous-région et sont 
restés à des niveaux nettement supérieurs à ceux de l’an dernier.

n En Amérique centrale, la tendance à la baisse saisonnière des prix du maïs 
s’est poursuivie en octobre suite à l’achèvement de la récolte de la principale 
campagne de 2014, mais sont restés nettement supérieurs à leurs niveaux de 
l’année dernière. Les prix des haricots rouges ont augmenté en octobre et ont atteint 
des niveaux record ou quasi-record en raison des faibles disponibilités dans la sous-
région.

n En Amérique du Sud, les prix du blé ont encore diminué en octobre du fait des 
bonnes perspectives de production pour 2014, en cours de récolte ou sur le point 
de l’être, et se sont établis à des niveaux nettement inférieurs à ceux de l’an dernier. 
Les prix du maïs se sont raffermis dans les pays exportateurs, sous l’effet d’une hausse 
de la demande d’exportation, mais sont restés bien en-deçà de leurs valeurs du mois 
d’octobre 2013.
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n Les prix du blé et du maïs ont progressé en octobre, mais sont demeurés bien 
en-deçà de leurs niveaux de l’année dernière en raison d’une augmentation 
de l’offre mondiale en 2014/15. Les prix du riz à l’exportation ont fléchi pour le 
deuxième mois consécutif.

n En Amérique centrale, les prix du maïs étaient bien supérieurs à leurs niveaux 
d’il y a un an, en dépit des baisses saisonnières, sous l’effet des mauvais 
résultats de la principale récolte de 2014, dus à la sécheresse. Les prix des 
haricots rouges ont atteint de nouveaux records et se sont établis à des niveaux 
trois à quatre fois supérieurs à ceux d’octobre 2013.

n Dans les pays d’Afrique sub-saharienne, les prix des céréales ont continué de 
chuter en octobre du fait des récentes bonnes récoltes et des récoltes en cours, 
et demeurent bien en-deçà de leurs niveaux de l’année dernière. Néanmoins, 
les prix sont restés à des niveaux record ou proche des niveaux record au 
Soudan et en Somalie. Par ailleurs, dans plusieurs pays touchés par le virus 
Ebola, en particulier en Sierra Leone et au Libéria, les prix du riz et du manioc 
ont augmenté et ont atteint des niveaux supérieurs à ceux de l’année dernière.
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n En En Afrique de l’Ouest, les prix des céréales secondaires ont globalement reculé 
en novembre, sous l’effet d’une offre accrue suite aux récoltes en cours ou récemment 
conclues.

n  En Afrique australe, les prix du maïs ont augmenté en Afrique du Sud, suivant la 
tendance du marché international. Ailleurs, les prix du maïs sont restés stables ou 
ont enregistré des hausses saisonnières.

n En Afrique de l’Est, les prix des céréales ont fortement chuté en novembre dans 
la plupart des pays, avec l’arrivée des récoltes de 2014. Dans l’ensemble, les prix se 
sont établis à de niveaux nettement inférieurs à ceux de l’année dernière, excepté au 
Soudan, où la récolte a débuté en novembre et en Somalie en raison d’un repli de la 
production.

n En Asie, les prix du riz sur les marchés intérieurs ont baissé dans les pays 
exportateurs, sous l’effet de la pression à la baisse exercée par les récoltes en 
cours qui devraient être abondantes, et d’une faible demande d’importation. Ailleurs, 
les prix du riz sont restés stables, tout comme les prix du blé.

n Dans les pays exportateurs de la CEI, les prix à l’exportation du blé ont fortement 
augmenté au Kazakhstan, en raison d’une production en baisse et d’une récolte 
de blé de moins bonne qualité en 2014, et dans la Fédération de Russie et en 
Ukraine, principalement en raison de la dépréciation de leur monnaie. Dans les 
pays importateurs, les prix ont augmenté dans certains pays, également en raison de 
la dépréciation de leurs monnaies nationales.

n En Amérique centrale, les prix des haricots rouges ont commencé à chuter en 
novembre, avec le lancement de la récolte principale de la deuxième campagne, 
mais sont restés nettement supérieurs à leurs niveaux de l’année dernière. Les 
prix du maïs ont également reculé avec la nouvelle récolte, mais sont restés à des 
niveaux plus élevés qu’en novembre 2013, du fait de la récolte réduite de la première 
campagne en raison de la sécheresse.

n En Amérique du Sud, les prix du blé et de la farine de blé ont continué de fléchir en 
novembre, à mesure de la progression de la nouvelle récolte et sont demeurés à 
des niveaux bien en deçà des sommets observés l’année dernière dans la plupart 
des pays. Les prix du maïs ont augmenté de façon saisonnière, mais sont restés à des 
niveaux relativement faibles en raison de l’abondance des disponibilités régionales.
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n Les prix à l’exportation du maïs ont considérablement augmenté en novembre, 
soutenus par la hausse des cours du soja et par des rendements inférieurs 
aux prévisions dans le cadre de la campagne 2014 aux États-Unis. Les prix à 
l’exportation du blé se sont globalement raffermis, bien que le prix américain 
de référence ait baissé. Le repli des cours internationaux du riz s’est poursuivi. 
Dans l’ensemble, les prix des céréales à l’exportation sont restés en deçà de 
leurs niveaux de l’année dernière, principalement en raison de l’abondance de 
l’offre mondiale.

n En Amérique centrale, sous l’effet du lancement de la récolte principale, les 
prix des haricots rouges ont commencé à reculer en novembre par rapport aux 
niveaux record observés ces derniers mois. Ils restent cependant plus de deux 
fois supérieurs à leur niveau d’il y a un an.

n Dans les pays touchés par le virus Ebola, les prix du riz local ont fléchi en 
novembre avec l’arrivée des récoltes en cours, tandis que les cours du riz 
importé se sont stabilisés, bien qu’ils restent à des niveaux élevés sur certains 
marchés.
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NOTE: Ce rapport est élaboré par le Système mondial d’information et d’alerte rapide de la FAO, sur la base d’informations provenant de sources officielles et officieuses. Les 
informations contenues dans le présent rapport ne doivent en aucune manière être considérées comme représentant l’exposé du point de vue des gouvernements concernés.

Ce rapport et d’autres rapports du SMIAR sont disponibles sur le site Internet de la FAO (http://www.fao.org/home/fr/) à l’adresse suivante: http://www.fao.org/giews/french/.

En outre, les rapports spéciaux et les alertes spéciales du SMIAR peuvent être reçus automatiquement par courriel dès leur publication, en souscrivant à la liste automatique 
de diffusion disponible à l’adresse suivante: http://www.fao.org/giews/french/mailinglist.htm.

Les demandes de renseignements peuvent être adressées à: 
SMIAR  
Division du commerce et des marchés, (EST), FAO, Rome 
Télécopie: 0039-06-5705-4495, Courriel: GIEWS1@fao.org 
Vous pouvez également nous trouver sur le site web de la FAO 
(http://www.fao.org/home/fr/) at: http://www.fao.org/giews/french/.

Déni
Les appellations employées dans cette publication et la présentation des données 
qui y figurent n’impliquent, de la part de l’Organisation des Nations Unies pour 
l’alimentation et l’agriculture, aucune prise de position quant au statut juridique 
des pays, territoires, villes ou zones, ou de leurs autorités, ni quant au tracé de leurs 
frontières ou limites. 
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